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POURQUOI CE LIVRE?

L'Esprit Saint reste pour beaucoup un inconnu et pourtant « il remplit la face de la terre ». Il est le dynamisme de l'univers et de nos libertés qu'il éveille à elles-mêmes. Le pape Jean Paul II invite les hommes à le découvrir durant l'avant-dernière année du millénaire, l'enjeu en vaut la peine, car pour qui l'accueille, l'Esprit prépare l'avenir, inséparablement divin et humain. Non seulement des mystiques et des chrétiens engagés le découvrent, mais beaucoup d'incroyants vivent de son dynamisme sans le savoir... quitte à le découvrir un jour.

La découverte à laquelle ce livre invite fait partie d'un programme. Le pape Jean Paul II, qui a reçu mission de conduire l'Église et, si possible, le monde vers un troisième millénaire meilleur que le deuxième, invite tous les hommes de bonne volonté à un parcours vers le bimillénaire de la naissance du Christ.

– D'abord, depuis 1985, préparer sa nouvelle naissance dans nos vies, avec Marie qui lui a donné naissance en ce monde.

– Puis consacrer les trois dernières années du millénaire (1997-1999) à mieux connaître et rencontrer les trois Personnes de la Trinité : le Fils en 1997, l'Esprit en 1998, le Père en 1999.

Cet ordre est logique; le Fils, Dieu fait homme, s'est le premier révélé à nous. Sa vie terrestre a été un échec humain et n'a pas changé le monde. Il en a été éliminé. Mais il disait à ses disciples : Il vous est bon que je m'en aille, car j'enverrai l'Esprit Saint. Il l'a envoyé pour réaliser son œuvre d'amour et créer dans le monde une civilisation de l'amour. Quelque chose passe, mais il reste presque tout à faire... À cet effet, l'Esprit nous identifie au Christ par l'amour et, ce faisant, il nous divinise et nous guide vers le Père au bout de la route. L'Esprit Saint est ainsi le plus proche de nous, malgré son extrême discrétion. Il est la clé de l'avenir.


C'est selon ce programme de Jean Paul II que, après Un Avent avec Marie vers l'an 2000, j'ai écrit pour 1997, La Vie authentique de Jésus Christ; pour 1998 : L'Esprit Saint, cet inconnu et L'Esprit Saint, source de vie, en attendant le Père pour 1999.

Les trois étapes ne se ressemblent pas, car les trois Personnes de la Trinité sont extraordinairement différentes ou, plus exactement, personnalisées, car si Dieu est absolument Un (un seul être, un seul acte), les trois Personnes sont différenciées par leurs relations : la Personne est essentiellement relation, et la relation ne divise pas l'être : elle le réfère et l'unifie. On comprendra mieux en lisant ce livre. Le grand parcours historique de l'humanité multiplie les personnes humaines et la solidarité, car elles ne peuvent trouver leur bonheur et leur unité que par l'amour, à l'image de Dieu, source parfaite et créatrice de tout amour, selon les formes variées d'ici-bas.

L'Esprit Saint est, dans la Trinité, l'Amour qui fait éternellement l'unité du Père et du Fils. L'Unité vient du Père, qui donne naissance au Fils, et s'achève dans l'Amour, qui est l'Esprit Saint. La Révélation nous livre le secret que les philosophes n'avaient pu découvrir. Dieu n'est pas suprême égoïsme ou suprême puissance. Il est Amour, Communion, Unité. En créant l'homme par amour, il l'a fait à l'image de Dieu: société, famille, appelé à se réaliser dans l'amour, non seulement humain mais divin, d'abord sur la terre, dans le bonheur familial, social, national et international qu'il a remis entre nos mains, ensuite dans le partage de son bonheur suprême, de son bonheur éternel : celui de l'Amour absolu.





Du Christ à l'Esprit Saint

Puisque les trois Personnes sont différentes, et différemment révélées, en relation diversifiée avec chacun d'entre nous, le livre sur Jésus Christ et le livre sur l'Esprit Saint sont nécessairement très différents : méthode, style, facture, à la mesure de cette diversité. Le Fils et l'Esprit Saint sont comme « les deux mains du Père », disait symboliquement Irénée de Lyon (ci-dessous p. 150). Ils sont comme les deux mains d'un homme, pareilles mais non interchangeables. Nous ne pouvons mettre le gant droit à la main gauche et vice versa, bien qu'ils soient deforme identique, à la symétrie près. Grandes sont toujours les différences dans l'ordre des relations. La personne est relation et la relation fait l'unité (Vol. 1, p. 430).

Pour le Christ, Dieu fait homme parmi nous, il fallait tout simplement évoquer sa vie authentique, durant trente-trois ans, sur notre terre, avec toutes les ressources de l'histoire, mais aussi de la foi, car la foi est lumière sur l'histoire qui n'est point bêtement animale, mais divine. Les sciences nous révèlent magnifiquement les mécanismes du monde et comment il fonctionne, mais pas pourquoi il existe : d'où il vient et où il va, selon son grand dessein qui laisse deviner sa cohérence.

L'Esprit Saint, lui, ne s'est point incarné : pas d'histoire, pas de vie à raconter. Il faut le découvrir au-delà des coordonnées de notre monde. C'est nécessairement une recherche progressive, comme l'ascension d'une montagne, pour y trouver la source d'un fleuve ou un sommet inaccessible, d'où l'on découvre de larges horizons et d'où l'on voit mieux les étoiles; ou encore comme la recherche d'une personne aimée, comme des enfants en quête de leurs parents inconnus.

La quête du Christ et celle de l'Esprit Saint diffèrent en conséquence, et les deux volumes consacrés à chacun d'eux sont différemment structurés et articulés.

– La Vie authentique de Jésus Christ avait à produire – après le récit limpide et transparent – les fondements si gravement méconnus, éloquemment et brillamment subtilisés ou contredits par les idéologies de l'heure, car Jésus gêne ou fait peur. Dès son enfance, Hérode a voulu le tuer, d'autres y ont réussi très vite. Il est mort jeurie : à trente-trois ans.

– Pour l'Esprit Saint, le problème est tout autre. Le Paraclet (comme Jésus l'appelle) est trop discret pour avoir suscité des ennemis ou inspiré des caricaturistes. On l'a seulement travesti aux couleurs de notre psychologie humaine ou de la parapsychologie. D'autre part, on ne pouvait le faire connaître, de manière fondée, qu'à partir des données de la Révélation et de l'expérience, produites en bon ordre dans un premier volume qui découvre, par étapes, la présence, les fonctions, puis la Personne même de l'Esprit Saint, et les moyens d'y accéder, s'agissant d'une connaissance personnelle, comme tout amour.

Quelle est donc la fonction du second volume (celui-ci) ? Il veut aider à établir le contact personnel avec cette Personneintime qui nous habite secrètement, vivifier la mémoire de l'Église dont nous sommes héritiers : opérer l'« anamnèse », c'est-à-dire un rappel vital par en haut de la Tradition chrétienne.

Ce volume veut nourrir et guider une contemplation intuitive et savoureuse de l'Esprit Saint, selon les multiples reflets à travers lesquels on peut le capter dans l'Écriture Sainte et dans la Tradition théologique, poétique et mystique. Car l'Esprit Saint a été pour ceux qui l'ont découvert à travers les âges, intensément dès l'origine, une prise de conscience tonique, une immense source de joie, d'assurance et de force, dans la vie comme dans le combat spirituel. Cette expérience séculaire, ineffable, il vaut la peine de la faire.

Bref, au-delà d'une réflexion nécessairement modeste, méthodique et laborieuse (Vol. 1), cet ouvrage a voulu rassembler, au-delà de l'exposé didactique, un florilège de textes révélateurs et de témoins privilégiés dans l'ordre suivant :



1 LA BIBLE, ce grand fleuve où nous captons les jaillissements et ruissellements de l'Esprit.


2 Les Actes autorisés du MAGISTÈRE, qui cadre, structure et authentifie cette connaissance. C'est comme un gouvernail qui nous assure contre les dérives et louvoiements de la recherche et de la réflexion.


3 Les témoins de la TRADITION nous font partager leur expérience, leur découverte ou leur réflexion théologique, étroitement impliquées aux cours des siècles.


4 Enfin, les PRIÈRES inspirées par l'Esprit Saint au cours des siècles nous proposent un accès direct et personnel.



Ce livre tente de produire ce que la Tradition chrétienne offre de plus solide, de plus représentatif, mais aussi de plus suggestif pour accéder au Saint-Esprit, au-delà de l'exposé didactique du premier volume, qui nous a conduits à une connaissance bien fondée. Il convie à une fête de la mémoire retrouvée, à une lecture savoureuse, offerte à la méditation et à la prière. À ceux qui répugnaient à la démarche didactique de L'Esprit Saint, cet inconnu, il donne l'occasion d'une pénétration intuitive, par les voies ailées de la poésie et de la prière.








Les trois dimensions de Dieu

Au-delà de la réflexion méthodique, il s'agit d'accéder à la présence de l'Esprit Saint et aux dimensions intégrales de la foi selon les trois composantes de la Transcendance : Vérité, Beauté, Bonté essentielle, qui se concentrent dans le mot Amour, car Dieu est Amour et l'Esprit Saint est l'Amour en Dieu. Malheur à la science qui ne tourne pas à aimer.

1. La théologie se présente d'abord comme VÉRITÉ, fenêtre sur Dieu qui est la Vérité même. À défaut, toute démarche intellectuelle n'est que littérature, dialectique, ou jonglerie.

2. Dieu est aussi BEAUTÉ et source de toute beauté. Toute créature garde un reflet de la beauté divine. Là même où nous la dégradons, la corrompons ou la caricaturons par nos erreurs et déviances, il reste encore la beauté du diable qui peut séduire avec perversité. Dieu n'est pas cachottier. Il n'a pas gardé pour lui la beauté. Il la rayonne de toutes manières dans ses œuvres : Les cieux et la terre racontent la gloire de Dieu, dit le Psaume 19, 2.

Le Créateur n'est pas invisible parce que sans visage : il n'est pas sous-visible, mais hypervisible, car il est ESPRIT, sur-concentration primordiale de lumière. C'est pourquoi « on ne peut voir Dieu sans mourir », répète la Bible (Ex 19, 21; 33, 20 ; Lv 16, 2 ; Nb 4, 20). La densité absolue de l'Amour-Source ferait éclater notre conscience terrestre, équipée pour une vie quotidienne, laborieuse, successive et progressive, dans laquelle grandit, de manière cachée, l'Amour qui nous divinise et nous mettra de plain-pied avec Dieu.

Dieu nous invite à sa beauté transcendante par les couleurs et harmonies sonores du cosmos où il se manifeste. Cette ouverture esthétique n'est pas donnée aux animaux. Elle invite l'homme, elle l'initie à la Splendeur future.

La Révélation est aussi beauté, comme en témoigne l'émerveillement des convertis, lorsque leurs yeux ouverts à la lumière retrouvent l'harmonie du monde et de leur destinée accomplie, au-delà de l'angoisse congénitale qui déclenche les pleurs des bébés dès leur naissance. « Tu ne me chercherais pas si tu ne m'avais déjà trouvé », disait le Seigneur à saint Augustin déjà en bonne voie. Tout être est beau, toute vie est belle. À la source, Dieu est la Beauté même.

3. Dieu est aussi BIEN et BONTÉ; les deux mots disent lamême chose sous deux angles complémentaires : en référence au sujet (mon bien) et à l'objet (la perfection objective). Ils se recouvrent et coïncident. On n'accède à la bonté qui est notre bien qu'au-delà du péché, du mal, des aversions, des rancunes et des divisions : tout ce qui occulte Dieu et nous en sépare.

En Dieu, le Vrai, le Beau, le Bien coïncident, ils s'identifient, au point de perfection d'où tout vient et où tout revient; les facettes innombrables de la création étant un appel du Créateur à rejoindre sa plénitude.

Là où le Vrai, le Beau et le Bien sont dissociés, ils ne sont plus que pièges. La beauté du diable séduit certains artistes en trompe l'œil vertigineux. La lumière de la source séduit encore, dans l'éclat de la désintégration, mais ses éclairs n'apportent que la fascination fugitive d'un reflet passager. Ils laissent un arrière-goût de drogue et de poison. Si impressionnant que soit l'éclat de ces éclatements, le seul bon parcours qui vaille est celui de l'intégration en Dieu même. Le champignon atomique, chef-d'œuvre technique, n'a que la beauté d'un champignon vénéneux.







La Vierge et l'Esprit Saint

Pour compenser et dépasser la pesante rationalité, réductrice et desséchante de la « mariologie » à laquelle astreint la rigueur de la recherche sur la Vierge Marie, j'avais composé, pour l'année avec Marie, décidée par Jean Paul II, un recueil intitulé Les Beaux Textes de deux millénaires : ceux que j'aurais gardés, si tout le reste devait disparaître dans un naufrage, les plus vrais, les plus suggestifs, les plus évocateurs, qu'ils soient l'œuvre de saints ou de pécheurs, de croyants ou d'incroyants, un moment touchés par la lumière de l'Esprit Saint, qui ne cesse d'attirer les hommes, y compris non chrétiens, pervers ou criminels, car tout homme reste polarisé magnétiquement par la quête du Bien absolu, quels que soient son aveuglement et sa déviance. Celui qui a dit : Je ne suis pas venu appeler les justes, mais les pécheurs (Mc 2, 17 ; Lc 5, 32) les attend avec patience et bienveillance.

L'Esprit Saint méritait bien aussi un recueil, mais c'est plus délicat. La Vierge est belle car elle est créature visible, elle est femme, belle entre toutes les femmes. Elle n'est pas Dieu, maisun chef-d'œuvre de Dieu; les voyants n'en ont qu'une vision sensible, superficielle, plus ou moins filtrée, adaptée à leur mesure, et pourtant ils en sont comblés au point de souhaiter mourir pour la revoir à jamais. À Medjugorje, la jeune Jelena lui demandait :




– Pourquoi êtes-vous si belle?

Elle a répondu :

– Je suis belle parce que j'aime.



C'est dire que sa beauté n'a rien à voir avec celle des prix de beauté. Son esthétique transcende celle des mensurations.

La beauté invisible de l'Esprit Saint est plus subtile, car elle est purement spirituelle. Elle est au-delà des images. Les sages et les prophètes de la Bible l'ont senti. Les poètes du Moyen Âge ont trouvé des accents simples et personnalisés pour le dire, mais les mots ne peuvent contenir l'Esprit Saint. Ils ne sont que des tremplins pour nos élans vers lui, car il est au-delà du visible.

De même les icônes sont moins pâture pour les yeux qu'attrait et aspiration de l'âme.

Les textes prenants et enthousiasmants sont plus rares sur l'Esprit Saint que sur le Christ ou sur Marie. Pourquoi ? C'est que Jésus et la Vierge sont des êtres humains, sensibles et corporels à notre mesure, à notre image. La beauté spirituelle de l'Esprit Saint est plus énigmatique, et difficile à évoquer, à un autre niveau : l'amour se manifeste par un rayonnement, un toucher, une caresse. Il est d'autant plus opportun d'accéder à cette beauté rare et personnalisée, dans la mesure où elle se laisse pressentir ou met sa trace lumineuse dans notre vie.

Ce livre veut donc offrir un éventail différencié où rayonnent, autant qu'il est possible, le Vrai, le Beau et le Bien. Le Vrai et le Bien sont là, même quand le Beau se cache. Car l'Esprit Saint, infiniment discret, est étranger à toute ostentation. Il disparaît pour mettre en lumière le Fils et le Père, et aussi pour nous mettre en valeur par son action stimulante, surélevante et transformante.

Les textes nous aident à le comprendre, grâce à ceux qui l'ont perçu avant nous. Puissent-ils faire pressentir la splendeur de l'Esprit Saint à la mesure même de notre accueil, de notre union, de notre invocation, jusqu'à l'heure du dévoilement où nous saisirons enfin tout ce qu'il est pour nous et en nous. Car déjà, il est en nous et, plus encore, nous sommes en lui.








Invitation au voyage

Les textes sont groupés en quatre séries, comme quatre marées successives : Révélation, Magistère, témoignages et prières.

1. La Bible et la liturgie nous font d'abord connaître l'Esprit Saint à travers ses symboles et ses effets. Elles lui donnent des noms poétiques.

Il a la beauté du feu, l'éclat de la foudre et une lumière plus révélatrice que celle du soleil levant, lorsqu'il éveille à sa couleur propre chaque être, endormi dans la nuit.

Il a aussi la beauté de la pluie odorante tombant du ciel, que boit la terre assoiffée. Il est la Source jaillissante qui concentre l'élan et la limpidité de toutes les autres : celles qui, en cascades, descendent des montagnes, et celles qui, en geysers, montent des profondeurs souterraines, chaudes et curatives. La « fontaine » que les doigts de Bernadette dégagèrent du fond de la grotte de Lourdes est un symbole. Les apparitions de Massabielle vont du « coup de vent de Pentecôte », qui saisit Bernadette le premier jour, à la source, au centre même de la quinzaine des apparitions, et à l'Immaculée Conception, icône révélatrice du Paraclet (Vol. 1, p. 588).

C'est l'eau rafraîchissante que Moïse fit surgir du rocher dans le désert pour le peuple mourant de soif: Ce rocher était le Christ, dit saint Paul (1 Co 10,4), et l'Esprit Saint était le jaillissement même qui en surgit, car il est « le fleuve d'eau vive », procédant du trône de Dieu et de l'Agneau, selon l'Apocalypse (22, 1).

L'Esprit Saint est beau d'une beauté cachée. Il se révèle diversement et parfois paradoxalement aux détours de la Bible :



- quand le mage païen Balaam, monté sur son âne récalcitralnt, bénit malgré lui le peuple de Dieu qu'il était venu maudire.


- quand les juges, ces frustes chefs de guerre suscités par l'Esprit, réveillent le peuple de Dieu en perdition : Débora, la Jeanne d'Arc biblique, poétesse priante et inspirée; Gédéon, victorieux avec une troupe squelettiquement sélectionnée contre un ennemi supérieur en nombre; Samson, trahi par son épouse philistine, vaincu mais glorieux jusqu'en sa mort.


- On découvre l'Esprit Saint, là où on ne l'attendait pas,dans la prière des Psaumes, dans la voyance d'Ézéchiel, saisi de l'intérieur, mais aussi chez les sages dont l'intelligence pénétrante (l'intelligence du cœur) sut accéder au seuil de l'essentiel; les prophètes préparent le terrain à la Révélation définitive de Jésus et de ses apôtres, engagés dans le partenariat de l'Esprit Saint.



2. Après la mobilisation intégrale des textes bibliques qui parlent explicitement de l'Esprit Saint, il fallait donner la parole au Magistère, pilier de l'Autorité du Christ, qui balise, cadre et authentifie cette connaissance: il entre en action au IVe siècle, lorsque les « ennemis de l'Esprit » (pneumatomaques) le dégradaient en créature, ou le résorbaient en évacuant sa personnalité.

3. Nous parcourons ensuite vingt siècles de témoignages variés, qui reflètent le questionnement ou la pénétration des docteurs et théologiens, mais aussi l'émerveillement des mystiques et des voyants à l'heure des grands dévoilements de l'histoire.

4. Enfin, les prières ardentes et vivifiantes de deux millénaires nous apprendront à lui parler, à le contacter. Car si la prière liturgique de l'Église s'adresse au Père par le Christ dans l'Esprit Saint, il n'est pas interdit que des prières plus intimes s'adressent au Paraclet. Ce court-circuit est parfois indispensable pour accéder à son jaillissement transcendant et discret.







La beauté secrète de l'Esprit Saint

Puisse ce livre manifester, après Beçaléel (l'architecte choisi par Moïse pour édifier avec une beauté significative la première demeure portative de Dieu, dans le désert du Sinaï), la splendeur inspirante de l'Esprit. Il ne se révèle ici-bas que dans la vie, la prière et l'action, par ses inspirations et ses motions, il se prête mal à l'iconographie ou à l'exposition, un peu comme certains êtres d'élite dont la rencontre inspire, mais dont les photographies sont décevantes.

L'Esprit Saint se révèle à chacun, tout au long de l'histoire, souvent sans éclat, au détour du chemin. On croit avoir perdu son temps à l'appeler, puis on s'aperçoit rétrospectivement qu'ila changé, éclairé, dynamisé la suite de notre vie. C'est pourquoi on ne saurait trop conseiller à qui veut vraiment le découvrir de poursuivre cette lecture avec ouverture de cœur, dans la contemplation et la prière, avec persévérance et confiance, sans précipitation. Il vient pour qui l'attend.

Si tel est votre désir, libre à vous de ne pas sauter ces dernières lignes et de faire vôtre la prière qui fut celle de l'auteur au début de cette œuvre entreprise avec crainte et tremblement :




Esprit Saint, vous avez surgi progressivement, anonymement, discrètement, Lumière dans le cœur des hommes : de mieux en mieux à travers les âges, et vous continuez jusqu'à la fin du monde. Vous êtes la Source jaillissante de l'avenir de Dieu, de notre avenir en Dieu.

Vous vous manifestez sans éclat ni signature, au moment où l'on ne vous attend pas.


Vous êtes le repos dans le travail, la fraîcheur dans la canicule, la chaleur dans les glaciations hivernales, la force dans le combat spirituel, le calme en nos hâtes, la hâte en nos paresses, le remède à nos épreuves, la joie malgré les croix, la consolation dans les larmes.

Voici mon vide intérieur, ouvert à votre plénitude; ma médiocrité, à votre amour ; mon angoisse, à votre paix ; ma faiblesse, à votre dynamisme, venu du Père par le Fils pour me conduire par le Fils au Père. C'est eux que vous révélez plus que vous-même. Je ne compte plus sur moi, mais sur vous, instaurateur et vivifiant: Esprit du Christ et du Père.
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